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DU MOUVEMENT ROTATOIRE

DES COORDONNEES PALEOGRAPHIQUES

DE SIBERIE1

PAR

Alexandre MALAKHOV
Ingenieur des mines.

(Avec 10 flg.)

Le schema de la structure zonee de la Terre, auquel E. Suess

fut le premier ä donner une base scientifique, a trouve de

nombreuses confirmations dans les domaines les plus varies
de la Science (geologie, geophysique, sismologie, geochimie).
II a ete prouve que la densite des zones augmente lorsqu'on
approche du centre de la Terre. Les opinions divergent quant
au nombre, ä la puissance et au caractere des differentes

zones (1) 2. La zone des elements en etat de transmutation (2)

joue un role predominant dans l'enveloppe sialique de la
Terre. Elle en conditionne la constance du regime thermique
et le caractere uniforme des phenomenes orogeniques au cours
des temps geologiques. Ces phenomenes sont dus au deplace-
ment horizontal des zones terrestres les unes sur les autres,
fait que G. Darwin (3) fut le premier ä signaler, et que les

travaux d'une serie de geologues ont conßrme par la suite

1 Note de la redaction: Bien que fonde sur l'existence de forces
qui, au calcul, se sont revelees tres faibles, cet article nous a paru
interessant comme contribution ä la theorie de Wegener.

2 Les chiffres entre parentheses renvoient ä l'index bibliographique
ä la fln de cet article.
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(Wegener, Havemann, Argand, Koppen et autres, 4). Les

tensions qui se creent dans le sial, lorsqu'il flotte sur le sima

(plus exactement sur le sial-sima d'apres Niggli), sont la cause
des phenomenes d'orogenese. La nature des forces de depla-
cement a ete tres peu etudiee jusqu'ä maintenant. II est

probable qu'on a affaire ici ä un complexe de forces qui sont
engendrees par des pressions isostatiques et des facteurs tels

que la rotation de la Terre, l'influence de la Lüne, la variation
de la forme de la Terre en fonction de sa vitesse de rotation.
II existe deux types de deplacements horizontaux: celui de la

lithosphere dans son ensemble (Kreichgauer) et celui de

lambeaux detaches du sial (Wegener AI., Havemann, Argand
et autres). On a pu reconnaitre deux directions fondamentales
des forces de deplacement: vers l'ouest et vers l'equateur. Les

directions fondamentales se manifestent parfois avec tres peu
de nettete par suite de la presence d'une serie d'autres facteurs.
Parmi ces facteurs, il faut citer la tension dans le sial, tension
dont les causes sont: l'asymetrie des continents, les vitesses

differentes de deplacement des zones latitudinales de la Terre,
la plasticite inegale du sima-sial sous les continents et sous les

oceans, l'influence de l'inertie acquise par le sial sous Taction
des abaissements et des soulevements (fonction des vitesses

differentes ä differentes profondeurs), etc. Bien que ces tensions

compliquent beaucoup la tectonique des diverses parties des

continents, elles n'ont probablement qu'une importance
secondaire et ne determinent que des dislocations du type
adapte (ou, comme od le dit aussi, encadre).

Ainsi, la direction des lignes tectoniques est une fonction
de la position des poles, car le mouvement vers l'equateur doit

provoquer la formation des dislocations suivant les paralleles,
et celui vers l'ouest — des dislocations suivant les meridiens.
De nombreuses recherches paleoclimatiques ont permis de

conclure ä la Constance du climat terrestre et des zones clima-
tiques. La geochimie, science plus jeune, est arrivee aux
memes resultats par une voie differente. Ainsi que le dit l'emi-
nent geochimiste V. Vernadsky, «le climat de la terre, dans-son

ensemble, n'a pas varie durant tous les temps geologiques » (5).
Les nombreuses contradictions qui existent entre les donnees
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paleoclimatiques et les donnees geologiques disparaissent
completement et font place ä un Systeme logique lorsqu'on tient
compte de la derive des continents et du deplacements des

poles (6). Sans analyser les causes qui provoquent le deplace-
ment de l'axe terrestre, et en l'admettant simplement comine un
fait, il faut chercher aussi ä devoiler le mystere de la position
des paleopöles en s'adressant aux donnees de la tectonique.
Car on peut se representee l'histoire de la tectonique de la
Terre de la faQon suivante: Lors d'un deplacement lent du sial

sur le sima-sial, des tensions tangentielles se developpent
progressivement dans l'ecorce terrestre et, ayant atteint l'etat
critique, declenchent une phase d'orogenese relativement breve,
qui fixe les coordonnees terrestres au temps considere. Vient
ensuite une periode de calme relatif et de predominance de

lents mouvements radiaux. Un nouveau deplacement du pöle

provoque un nouvel accroissement de tension, dans le sial,
puis une nouvelle phase orogenique, qui laisse sur la surface
de la Terre l'empreinte des coordonnees geographiques de

la nouvelle position du pöle. Consequemment, partout oü eile

s'est manifestee avec le plus d'independance, chaque phase

d'orogenese cree des lignes tectoniques formant un certain
angle avec les lignes precedentes. Ainsi, ä chaque phase

d'orogenese correspondent des directions caracteristiques.

** *

C'est de ce point de vue que j'ai etudie le mecanisme de

la formation des chaines de montagnes en Siberie. La carte
tectonique de la Siberie dressee par V. Obroutchew, savant le

plus verse dans la geologie de ce pays, m'a servi de materiel de

recherches (7). Afin de mettre au clair le caractere des directions
dominantes des lignes tectoniques, j'ai mesure, pour les cycles

geologiques que donne la carte, les deviations des dislocations

par rapport aux latitudes actuelles sur le canevas des

coordonnees geographiques. J'ai effectue les mesures de 5° en 5°

de longitude, ä partir de 25° de longitude W de Poulkovo, et
jusqu'ä 100° de longitude W de Poulkovo. L'angle etait mesure
avec une precision de 1° 20', dans le sens oppose ä celui du
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mouvement des aiguilles d'une montre; les longueurs etaient

portees en mm, 1 mm etant egal ä 15 verstes 16 km. La
projection conique de la carte de Siberie, allongee suivant les

paralleles, est une des plus reussies de cette region; les lignes
tectoniques qu'on y porte ne subissent que des deformations
relativement faibles, ce qui permet de tirer des conclusions plus
exactes. Les resultats de toutes ces mesures sont donnes dans

la table n° 1. Dans la table n° 2 j'ai groupe de 9° en 9° les

dislocations dont les deviations par rapport ä la latitude sont
les memes. La premiere colonne indique Fintervalle des directions

des dislocations que j'ai mesurees, les colonnes suivantes
donnent leur longueur totale en mm, dans les limites de cet

intervalle, pour differents cycles geologiques. Dans la mesure
du possible, les dislocations plicatives (plissements) et les

dislocations disjonctives (fractures) ont ete envisagees separe-
ment. Je n'ai pris en consideration que les dislocations rigou-
reusement etablies (sans point d'interrogation). La longueur
totale des dislocations mesurees a depasse 155.000 km (2).

La table n° 2 permet de constater la presence de maxima pour
les directions dominantes et leur deplacement regulier de haut
en bas, suivant Page des cycles orogeniques. Pour chaque cycle

j'ai etabli un diagramme qui le caracterise graphiquement (voir
plus bas). Les cycles orogeniques etant formes d'une serie de

phases, j'ai täche, pour autant que me le permettait le materiel,
d'etudier separement chaque phase d'orogenese et d'etablir,
quand cela etait possible, le diagramme correspondant.

Les dislocations precambriennes sont peu etudiees et ne

sont pas differenciees sur la carte. On peut rapporter partiel-
lement aux dislocations du cycle archeen les plissements de

l'Oural (9, p. 127), d'Anabara (8, p. 41), de Taimyr-Ienissei, des

chaines de Tchikharev et du Kouznetski Alataou.
Le diagramme n° I caracterise les accidents du cycle eozoique

(algonkien) principalement. Son maximum (Ex) se trouve entre
23°-31° (probablement entre 23° et 25°, voir table n° 1). 2300 km
environ, soit 13,6% de la longueur des dislocations eozoi'ques

(algonkiennes), se groupent autour de E01, entre 23° et 31°.

A chaque phase orogenique des cycles archeen et eozoique
(algonkien) correspondent des directions de forces orogeniques
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Table n° 1.

Plissements en mm (i mm =16 km)

DegrSs Arolsens
CalÄdo-
niens

Hercy-
niens

Tien-
Cha-
niens

PaSo-
zo'iques

Mfeo-
zo'i-
ques

Ter-
tiaires

Total
des

plissements

en mm

179- 1 16 3 3 10 75 104
2- 4 4 — 12 — 12 10 5,5 31,5
5- 7 10,5 7 13 — 20 9 3 42,5
8- 10 24 14 2 5 21 20 — 65

11- 13 49 11 12 — 23 36 33 141
14- 16 33 25 8 — 33 12 10 88
17- 19 30 56 28 — 84 4 — 118
20- 22 47 17 14 — 31 3 — 81

23- 25 70 22 10 — 32 43 — 143
26- 28 32 29 8 — 37 12 — 83
29- 31 41 22 39 — 61 5 — 107
32- 34 12 42 63 — 105 34 2 153
35- 37 21 25 164,5 — 189,5 35 3 248,5
38- 40 42,5 28 134 — 162 27 — 231
41- 43 12 34 91 — 125 — — 137
44- 46 14 34 81 — 115 4 — 133
47- 49 21 5 44 — 49 23 17 110
50- 52 15,5 9 34 5 48 21 — 84,5
53- 55 14 6 30 — 36 34 4 88
56- 58 — 119 5 — 124 129 13 266
59- 61 23 18 2 3 23 49 — 95
62- 64 23 1 6 — 7 16 — 46
65- 67 — — 7 — 7 — 1 8

68- 70 — — 5 — 5 — 7 12
71- 73 2 —. 15,5 — 15,5 2 — 18,5
74- 76 25 — 25
77- 79 4 — 5,5 — 5,5 4 — 13,5
80- 82 8 — 6 — 6 7,5 — 21,5
83- 85 36 — 11 — 11 2 — 49
86- 88 2 50 41 8 99 23 13 137
89- 91 19 2 26 — 28 8 77 132
92- 94 10 — 13 2 15 15 — 40
95- 97 15 — 8,5 — 8,5 7 — 30,5
98-100 3 7 — — 7 — 3 13

101-103 5 19 — — 19 7 13 44
104-106 18 13 10 4 27 15 4 62
107-109 12,5 — — — — 3 — 15,5
110-112 9 — — 4 4 14 — 27

Prd-
m£so-

zoiques

M£so-
zo'iques
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Table n° 1 (suite et fin).

Plissements en mm (1 mm 16 km)

Degr6s Ar-
chSens

Cal£do-
niens

Hercy-
niens

Tien-
Cha-

niens
Palfio-

zoiques

M6so-
ZOl-

cjues

Ter-
tiaires

Total
des

plissements

en mm

I'l'r-
meso-

zoiques

M6so-
zolques

Ter-
tiaires

113-115 13 4 16 4 24 16 2 55 2 3 3

116-118 8 76 23 3 102 — — 110 3 21 10
119-121 23 6 11 — 17 — — 40 12 32 5

122-124 7 15 15 2 32 8 — 47 23,5 6 —
125-127 — 3 16 3 22 — — 22 31 3 —
128-130 15,5 50 21 18 89 — — 104,5 15 3 —
131-133 13 34 15 2 51 55 — 119 6 — 7

134-136 10 21 21 — 42 7 — 59 3 — —
137-139 27 8 11 4 23 10 18 78 5 13 —
140-142 19 7,5 4 36 47,5 6 8 80 13 13 —
143-145 19,5 10 — — 10 6 — 35,5 26 3 4

146-148 27 6 10 — 16 15 — 58 — 18 —
149-151 32 18 — — 18 16 — 66 25 9 3

152-154 2 22 14 — 36 — — 38 27 24 24
155-158 16 25 21 2 48 — 2 66 50,5 39 17
159-160 28 — 35 19 54 — 5 87 11,5 69 25
161-163 23 38 26 — 64 — 10 97 49,5 105 25,5
164-166 7 8 20 65 93 — — 100 48 73 17
167-169 3 76 9 58 143 — 4 150 43 112 28,5
170-172 21,5 51 4 51 106 9 2 138,5 58 93 31

173-175 23 41 3 46 90 24 — 137 82 137 37
176-178 22 7 15 4 26 33 8 89 107 82,5 38

La somme 1055,5 1141,5 1262 348 2751,5 873,5 342,5 5023 1943,5 1971 759,5

Fractures en mm
(1 mm 16 km)

perpendiculaires aux directions precedentes. L'Archeen est

caracterise par le plissement sainique (NW ou WNW) et le

plissement baikalique (NE ou ENE) (8, p. 18), perpendiculaires
l'un ä l'autre. Certaines donnees font conclure que les dislocations

perpendiculaires entre elles n'ont pas ete synchroniques.
Les lignes tectoniques de direction NE (45°-55°) de l'Archeen
de la region de Bargousine sont, en moyenne, plus anciennes

que les lignes tectoniques de direction NNW de l'Archeen
(8, p. 20). Dans l'Eozoique (Algonkien), les plis plus anciens

ayant presque la direction des meridiens (avec une deviation
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Dislocations precambriennes.

Fig. 2.

Direction des forces orogeniques dans les monts Kentei.

Eoi Direction des plis de la premiere phase orogenique.
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(S) Points cardinaux eozoiques.
S » » actuels.
Eoi et Eon Directions des mouvements orogeniques des deux

phases.
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Table n° 3.
Plissements precambriens en mm

(1 mm 16 km).

Degrds Archeens * Precam¬
briens **

176- 4 42
5- 13 — 83,5

14- 22 — 110
23- 31 2 143

32- 40 11 75,5
41- 49 52 47
50- 58 33 29,5
59- 67 23 46
68- 76 24,5 2

77- 85 74,5 48
86- 94 106,5 31

95-103 24,5 23
104-112 45,5 37,5
113-121 61 44
122-130 22 22,5
131-139 27 50
140-148 2 65,5
149-157 — 50
158-166 — 58
167-175 — 47,5

Total en mm 508,5 1055,5

* Archdens — dislocation de l'Oural; chalne de Taimir-Idnissei-Sailugh-
kem (?); Anabara.

** Prdcambrien-archdens et dozoiques (avec la predominance des plissements
dozoiques).

Table 4.

Caracteristique des courbes des plissements precambriens.

Systeme
i des

plissements

La longueur de la dislocation

Inter-
valles
entre

les
maxima

Direction
dominante
des

mouvements *

Les maxima
probables
suivant latotale partie disposee

en mm en km
entre

les degres en mm

en %

longueur
totale

de

de-
grös

table

latitude

n° 1:

longitude

00 o*(0 tD o 106,5 20,9% 5% deux:
Archeen 508,5 8140 N —> S

77°-103° 205,5 40,4% 15% E —* W
Precambrien 1055,5 16890 O

THCOoCO(CT 143 13,6% 5% deux:
(total, mais 90° N —>- S 120° 24°

surtout 14°- 40° + 432,5 41,0% 30% E —*- W
eozo'ique) 104°-130°

* L'ordre chronologique des mouvements n'a pu Stre dtabli.
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qui, ä Fest, va jusqu'au NNW et, ä l'ouest, jusqu'au NNE)
affectant la formation de Brakhin ä Kentei, sont recouverts

par des sediments de la serie grauwackeuse plissee dans une
autre direction. Sous l'influence de cette poussee, il se forma
des arcs ä faible rayon de courbure, concaves vers le SSW,
et qui s'etendent ä l'ouest dans la direction NW 50°, et ä

l'Est dans la direction E ou ENE (7, p. 48). L'existence
de plis perpendiculaires entre eux de l'orogenese precam-
brienne fixe pour ainsi dire le displacement de l'Eurasie: vers

l'equateur c'est la premiere phase de l'orogenese archeenne,

vers l'ouest — sa seconde phase; dans l'Eozoique (Algonkien),
le premier plissement correspond au mouvement vers l'equateur,

le plissement plus jeune — au mouvement vers l'ouest
(en coordonnees geographiques precambriennes). Ainsi se sont
fixees alternativement les differentes latitudes et longitudes
des temps les plus anciens.

II est beaucoup plus facile de distinguer les differentes

phases orogeniques du cycle paleozoique et de reconnaütre les

dislocations du type independant et Celles du type adapte.
La table n° 5 illustre ces resultats.

La courbe generale integrale des dislocations du Paleozoique
(voir diagramme II) ne donne pas une idee claire du caractere
des forces orogeniques. Elle est formee de trois cycles orogeniques

et d'une serie de phases orogeniques, dont nous etudierons
ici le plissement independant (voir tables nos 6 et 6« et
diagramme n° II).

La premiere phase orogenique s'est manifestee ä la fin du
Cambrien moyen. lies dislocations, qui montrent une etroite
liaison avec l'orogenese plus ancienne, se sont conformees

surtout aux plis de l'Eozoique (Algonkien) (8, p. 94).
La dislocation du Silurien, plus faible que celle du Cambrien,

a eu surtout comme effet l'accentuation de cette derniere.
Les plis du type independant sont developpes le long de la
Lena et du Vilioui (8, pp. 29, 91, 108), dans la chaine de

Verkhoiansk et ailleurs. Leurs caracteristiques sont donnees

dans la table n° 6 et dans la courbe correspondante. 23,7%
environ de la longueur totale de la dislocation silurienne sont
concentres autour du maximum Slt entre 23° et 31°; 42,2%

Archives. Vol. 23. — Mai-Juin 1941. 8



116 DU MOUVEMENT ROTATOIRE DES COORDONNEES

« tft I

2 <u rtÖC03
Ssl~p, Ö > B

CO
©i

.—-C©
00 GS
© CO

.T1 ©
co TH ©
© GS ©>
r~t CO

a aa a a a

r»
00 (M CO ©5
© CO © aa a a a

CO © © 00
es r> cs
CO TH rH ©

a a a a

© © CO
(M © lO
CO CO +&

a a a
00 00 00 CO CO CO CC GO CO CO CO CO CO CO o

GS CO ^ i© © r> co © © TH CS co a* ©
r-t CS

(OS) soiqrej ioz) S8iqre.ll (OS) S1J0J zassy
(OS)

S}JOJ;

et Ö
.ö •<£S»

Sc1
C 'S

QbC

• - Ö *© Cß ft* Cß
cß g ^ © cö ©
s-s g^g ^©,©«-» cö „ ^US a~c®
S g ®®.S.2
o -<i> P*. „ fc 3c Sh »*>^17-5 <v

6 E
_ © CO O

4 3 T3 1-UÄ^-3 m.2 O
2 M (3 73 3 5

g SJÄ-SÄS- 'O — i—• O© © 3 ©, w
w T3 S® °5

ft*
.< ©® * T3ö C « « §

Cß

0) ©c 5 bo£ "
.2 S c -2 M

CÖ

.» a©
^Ö> CO

„ig §
Ä m „'S6®2§„

'? r9 'S 2 50

UG © Oh ft* qj
cö «2 © cö -o

8
; © '-o

o S
cö

© S3 <

bO r

I O^ tN ^' - -s v© © Cß
1 gS Ö

-Q3 © bß
'w'-0 ft®
73 © ^ w
m

® 5 g>60 «, .3
® g« S S:

»—• 7 aj O 7? <©
© -—-»© cß A ü

© ' Cß Cß Cß

© © © © -© ©

s c15 4 u i«
-g £ <o -ä M ®

g CO

g co © :2 ©

§3S»ä.5
® ty c Jal ><!

M c« ti ®© r^r cß ^ ©.S3 ^ kT ,—I
o <" —•

S ^ S""^ ^ rn- Fc-oSS
© ^ © ©
05-CS g-o 05 rt3 *? S e <5 c-^ © © <^©
"SH
©
Cß »cö *§ cö '

Cö

§ 3 g.2 373
3 S g

a, © • ^ „—-1

>• c© :S »cö

a ©
A-©

BÜ1^-^
© w © -
ä s-g^-c»

©

CÖ '
CÖ

Cß

g ccS s
l © ÜÜ .© H

% © 'S © ©
© "© © t3

(Zl) 3SS no 3S «on
-08Jip 8p 8UIIjdx8

uaiq "juBpuad
-8pUI 1U8UI9SSIU

Cß ©
ö Ä ®'
® Q.^a ©:

V© ^ ©
^ © o
s ^
©?
a—-
>>._

.2 n
2 5ä ©
CÖ Ö

© §^-..
'O'© g© ^
Cß • - ©
-© © -© _2
© ^ ä'©
© •© ©
© f© © c© 50 Q© © 02 .©
cß -rj -© cß ^Cß ^ --=( Cß

— 3 ® sa © o 55

CO g-' ® -

_® S,f-"3
5 ffl ® d ®
SMß"®"-Si 0) 3
£ CO g'«'»
.2 S ö-co ®„2 cö « ü wS-© © © ©
© •<- © *2
(Sc 3^35t2.-g

'©

Ä cß
'—1 ©

g-3
© Cß

73'S
Cß ©
'S73c C - s

2 V <N

cß xs -.2 ^äj©
®".22

©

- ©
« ^

Cß Q
T3

© _<S!

©^-^
©
Cß © ©
ö © Sl
© S ö
7i f©
© 50r©
5-SW

o ®
© a ©
<

-© ©

_ ö
© © ©

«3 'Z © ©2

ES-o-f ^ ©

^ 5s <
i 'O ©

© 2 C2

©
® o ^
a > §Mrv© h

©

£&3
cß '22 2

© c^ 2 ^©a-fl «S
•< s.s

a

U8IUOp9[BO
^u9ui8ssT|d no 0nbiozo9(Rdoa

u9iuioj9q
^U9ui9ssi|d no

9nbiozo9pedos0j\[



PALEOGEOGRAPHIQUES DE SIBERIE 117

Table n° 5a.
Plissements paleozoiques en mm

(1 mm 16 km).

Degrts Eopaleo¬
zoique

MOsopaieo-
zoi'que

Tien-
chaniens

Paieozo'ique
(total)

176- 4 7 30 4 41

5- 13 32 27 5 64
14- 22 98 50 — 148
23- 31 73 57 — 130
32- 40 95 361,5 — 456,5
41- 49 75 216 — 289
50- 58 134 69 5 208
59- 67 19 15 3 37

68- 76 — 20,5 — 20,5
77- 85 — 22,5 — 22,5
86- 94 52 80 10 142

95-103 26 8,5 — 34,5
104-112 13 10 8 31

113-121 86 50 7 143
122-130 68 52 23 143
131-139 63 47 6 116
140-148 23 14 36 73,5
149-157 65 35 2 102
158-166 46 81 84 211
167-175 168 16 155 339

Total en mm 1141,5 1262 348 2751,5
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Plissements paleozoiques.
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Plissement mesopaleozo'ique.
Plissement tien-chanien.
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(1.950 km) environ du plissement silurien independant se

trouvent entre 17° et 43°. Dans la region du maximum Si,
se groupent principalement les plis situes dans le bassin de

la Lena, dans celui du Vilioui et dans la chaine de Verkhoiiansk.
Le plissement de la ohaine du Tomous-Khai, qui leur est

perpendiculaire, indique un mouvement du continent vers

Table n° 6.

Plis mdependants des phases orogeniques paleozoiques en mm
(1 mm 16 km).

Degrfe s
Silurien *

D
Dfroomen

c
Carboniffere

176- 4 1

5- 13 — — —
14- 22 15 27 —
23- 31 64 42 1

32- 40 43 326,5 32

41- 49 34 76 140

50- 58 60 5 41

59- 67 — 1 6

68- 76 76 — 6

77- 85 — — —
86- 94 — — 6

95-103 — — —
104-112 — — —
113-121 — 14 —
122-130 — — 18
131-139 — — 15

140-148 — — 4

149-157 — — —
158-166 54 — 21

167-175 — 2 5

Total en mm 270 493,5 306

* G-roupös par 9° autour de 21°, 30°, 39% etc.

l'ouest et vers l'equateur. Les plis des « arcs )> conlirmeraient
ce mouvement si l'on admettait leur formation en deux etapes:
le tromjon du Ienissei-Angara aurait ete forme par un mouvement

vers l'equateur, celui de Lena-Vitim par un mouvement
vers l'ouest. II n'est pas exclu que leur extension ait ete deter-
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Table 6a.
Caracteristique des plissements independants paleozoiques.

La longueur de la dislocation

Phase
orogCnique

totale partie disposde Inter- Direction
principale

de la
translation

du

j^es iiiaxinid
probables

en % de entre
les

table n° 1:

en km lon¬
gueur
totale

en mm les degrts en mm de-
gr6s

ma continent

latitude
longitude

Caledonienne

(Silurien
270 4320

26°- 34°

17°- 43°

64

122

23,7%

42,2%

5%

15%
E — W absent

30°

domine

lre phase
hercynienne

Devonien
493,5 7900

32°- 40° +
113°-121°

23°- 49° +
113°-139°

340,5

458,5

69,0%

93,0%

10%

30%

90°

E—* W
127°

faible

36°

domine

2me phase
hercynienne

Carbonifere
306 4900

41°. 49° +
131°-139°

32°- 58°+
122°-148°

155

250

50,7%

80,1%

10%

30%
90° E —<• W

135°
faible

45°

domine

Fig. 4.

Plissements independants paleozoiques.
Carbonifere C.

— Devonien D.
Silurien S.
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minee par les limites les plus anciennes de la plate-forme de

la Siberie centrale.
Le plissernent hercynien comprend les cycles orogeniques

devonien et carbonifere. Les dislocations des regions de

Minoussinsk, de Kouznetsk, d'Ouriankhai et en partie de

l'Altai (8, pp. 139-140) et de l'Oural representent des plis
adaptes.

Le plissernent independant de la phase devonienne s'est

manifeste nettement dans les steppes kirghiz, dans les monts
Salair et au NE de ces derniers (8, pp. 139-140). Les plissements
independants du Carbonifere sont developpes dans les bassins
de l'Argoun et de l'Onan, dans les chaines du Petit Khingan,
du Sikhota-Alin et dans la region de Verkhoi'ansk-Kolym. Les

courbes construites pour les dislocations plicatives du Devonien
et du Carbonifere sont monotypiques. II faut noter les maxima

prononces Dr et C: et les faibles elevations Dn et Cn qui leur
sont presque normales, ce qui prouve l'existence de deux

poussees orogeniques perpendiculaires l'une ä l'autre. Plus de

5.200 km, soit 60% des plis devoniens, se trouvent pres de Dj,
entre 32° et 45° (plus exactement, vers 36°, voir table n° 1);

plus de 70% des plis du Carbonifere sont disposes pres de Cj,
entre 32° et 58° (probablement vers 45°). Les elevations Dn
et Cn ne groupent qu'une tres petite partie de la longueur
totale des plis: Dn — 3% et Cn — 10%. Ainsi, les courbes D

et C fixent dans leurs traits fondamentaux les meridiens

mesopaleozoiques (mouvement vers l'ouest). Ce fait est
confirme par le charriage de Tomsk et celui des monts Salair

(d'apres Oussow) (8, p. 137). Le mecanisme de ces charriages
a ete peu etudie, mais ce qui est remarquable c'est que les

directions des poussees orogeniques ont ete perpendiculaires
entre elles: NW-SE pour le charriage de Tomsk, SW-NE pour
le charriage des monts Salai'r (8, p. 173).

Le plissernent independant du Tien-Chan s'est manifeste
tres faiblement en Siberie, n'ayant touche que la partie sud

des steppes Kirghiz, oü il a forme les plis de direction WNW
(Saour, Tarbagatai, Tchinghiz), et dans le bassin de la Toun-
gouska, oü il a determine la formation de faibles plis du type
marginal (8, pp. 328, 329). La direction WNW du plissernent
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indique que la rotation des forces orogeniques continue.
L'orogenese de cette phase est due probablement ä une
translation de 1'Eurasie vers l'ouest L

Les diagrammes nos 1 et III montrent le deplacement regulier
du maximum principal vers la droite, au fur et ä mesure qu'on
monte vers le haut ä partir des horizons stratigraphiques
inferieurs, selon le schema E0l—> S(—> Ü,—>- Cr Sur la carte
de V. Obroutchew, les dislocations disjonctives antemesozoiques
ne sont pas differenciees. II y a toutefois des indices montrant
que, dans leur ensemble, ces dislocations sont paralleles aux
plis du cycle orogenique correspondant (8, p. 331).

Le plissement mesozoäque s'est manifeste en Siberie d'une
facon moins intense et plus simple que le plissement paleozoi'que
(8, p. 329). La courbe des dislocations de cette ere possede

quatre elevations (voir diagr. n° IV, Mesozoique) determinees

par l'addition des dislocations des phases orogeniques kimmerid-
gienne, jurassique superieure et cretacee.

A la phase kimmeridgienne se sont formes au NE et ä l'E
de la Siberie des plis independants de direction NNE et ENE
(8, p. 329). II existe deux regions affectees par l'orogenese, ä

savoir: la region de Verkhoiansk-Maisk-Ioudomsk (plis entre
les cours d'eau de l'Indighirka et du Kolym, ceux de la chalne
de Koullar, des goletz de Ioudomsk-Maisk, des bassins des

rivieres Okhota, Goussinka, Koulbetz, ceux de la region
d'Oudsk et de la chalne de Sikhota-Alin) et le pays situe au
nord de cette derniere, et qui embrasse les chaines d'Oulakhan-
Tchistai, de Toll, de Tomous-Khai, de Tchekanowsky, le cours
inferieur de l'Olenek et Pile Kotelny (8, p. 199). II est interessant
de noter la direction dominante NNE (jusqu'au NE et ä l'ENE)
dans la premiere region, direction qui est presque perpendi-
culaire au plissement de la region septentrionale; les plis de

cette derniere, representes probablement par les anciennes
dislocations de la region de Maisk-Oudsk, se sont formes au
Ladinien (8, p. 199). 34,5% de la longueur totale des dislocations
sont disposes entre 50-58°, autour du maximum Ta de la courbe

1 II y a partout synchronisme des coordonnees geographiques et
des phases orogeniques respectives.
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du plissement kimmeridgien independant (voir tables nos 7

et 7a, diagramnie n° IV. II est probable que c'est ä la phase

orogenique kimmeridgienne qu'on doit rapporter le debut de

la formation de l'immense charriage de la partie sud de Sikhota-
Alin dans le district de Vladivostok, charriage qui fixe la
translation de l'Eurasie vers l'equateur.

En Siberie, le faible plissement jurassique superieur est

generalement adapte aux dislocations plus anciennes: ä Celles

de l'Oural dans la region de Miassk-Tcheliabinsk, pres de la

limite Orientale du district de Tourgai, sur les pentes orientales

Table n° 7.

Fractures et plissements mesozoiques * en mm
(1 mm 16 km).

Ilegres Mesozoique Trias Jurassique
et Cretace

176- 4 233 62 137
5- 13 147 55 74

14- 22 81,5 23 28,5
23- 31 101 31 63
32- 40 186 5 72
41- 49 91 59 29
50- 58 382 331 51

59- 67 143 93 50
68- 76 95 18 63
77- 85 232,5 60 163

86- 94 112 44 11
95-103 58 33 22

104-112 34 5 29
113-121 72 41 26
122-130 20 8 9

131-139 85 18 67

140-148 61 15 31

149-157 88 3 69
158-166 247 — 224
167-175 375 52 291

2844 956 1509,5

* Seulement les dislocations mddpendantes, sont exelues les dislocations le
long de l'Oural (ddpendantes du plissement hercymen), Celles le long de la
riviere Vilioui (ddpendantes du plissement calddonien) ainsi que Celles de l'am-
phithdätre d'Irkoutsk (Ildes aux plissements calddoniens)

Toutes les fractures sont mddpendantes sauf les bassins de Kouznetsk et
d'Oulukeme amsi que les plissements paralleles hercyniens des Steppes
Kirghizes.
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Table la.
Caracteristique des plissements mesozolques et des dislocations independantes.

Systeme
des

plissements

Da longueur de la dislocation

Inter-
valles
entre
les

maxima

Direction
dominante

de la
translation

Les maxima
probables
snivan 1 la

totale partie disposöe

en mm en km entre
les degr^s en mm

en %

longueur
totale

de

de-
grös

table

latitude

n° 1:

longitude

50°- 58° + 757 26,6% 10%
ilesozoique 167°-175°

(total) 2844 45500 117° 174° 57°
41°- 67° + 1471 51,7% 30%

158°- 4°

50°- 58° 331 34,6% 5% 144° 57°
Trias 956 15300 E —* W do-

41°- 67° 483 50,5% 15% faible mine

Jurassique 77°- 85° + 454 30 % 10%
1509,5 24160 167°-175° 90° N —> S 174° 81°

et 68°- 94° + 889 58,9% 30% (E —>• W) do- tres
Cretaee 158°- 4° mine pro-

nonce
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des monts Oural; aux dislocations saianiques — dans le bassin

houiller d'Irkoutsk; aux dislocations baikaliennes — dans la
region situee au delä de l'Angara, dans le domaine de l'ancien
bouclier 1 et ailleurs (8, pp. 22, 23, 312, 329). Le faible plisse-
ment jurassique independant ne s'est manifeste que dans la
chaine de Prontehichtchew, entre l'Olenek et l'Anabara
(direction NW) et dans la region d'Oudsk (8, p. 239). C'est ä ce

temps qu'il faut rapporter les puissants displacements horizon-

taux qui se sont produits dans differentes parties de la Siberie:
le vaste charriage decouvert par Tetiaew ä la sortie de l'Angara
du lac Baikal, et qui s'etend plus loin ä l'est, ä travers le lac

Baikal, vers le SW de la Transbaikalie, ainsi qu'a l'ouest et

au NE dans la region des rivieres Irkout, Kitoi et Belai'a et la

partie saianique du haut pays (8, p. 222), le puissant charriage
de Sikhota-Alin resultant d'une forte poussee qui agissait du

SSE, du cote de la mer du Japon (7, p. 334), le charriage le long
de la riviere Ildigon (8, p. 223). Malheureusement, le materiel
n'est pas encore süffisant pour que la courbe correspondant
ä cette phase puisse etre construite.

Les plis du Cretace moyen et superieur sont bien plus accuses

que les dislocations mesozoiques anterieures. Les plis du type
adapte predominent. On constate souvent qu'ils tendent ä

devenir independants. Selon la definition tres juste du geologue

Polevoi, «la direction du plissement mesozoique reflete la
lutte entre deux influences: la direction du plissement ter-
tiaire, parallele aux meridiens, et celle, plus ancienne, du
plissement hercynien NE-SW» (8, p. 239). La direction variant
de NNE-SSW au N-S caracterise les plis du Cretace; on l'observe
dans File de Sakhaline (8, p. 239), dans la region du cours superieur

de la Iana, pres de la chaine de Khara-Oulakh, sur les

pentes sud des monts Verkhoi'ansk, dans la region du cours
inferieur de l'Olenek (8, p. 239). Des plis diriges sensiblement
suivant les paralleles ont ete decouverts dans le pays de

Liapine (8, p. 239). La courbe du Jurassique et du Cretace

(trait fin du diagramme n° III) caracterise l'orogenese plicative

1 D'apres V. Obroutchew, les schistes cristallins archeens du vieux
bouclier ont ete pousses en bloc, du S vers le N, sur le Jurassique
de l'amphitheätre d'Irkoutsk.
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et disjonctive du Jurassique et, de facjon generale, celle du
Cretace. Les deux maxima eleves Crx — Jt et Crn — Jn se

trouvent entre 77°-85° et 167°-175°, et groupent 30% de la

longueur totale de ces plis. II est interessant de noter qu'au
Jurassique et au Cretace predominent les dislocations plicatives
du type adapte, tandis que les directions des dislocations

disjonctives ont un caractere independant plus marque qui
determine les deux elevations de la courbe.

Les dislocations du Mesozoique appartiennent ä deux phases

orogeniques, ce qui explique Failure compliquee de la courbe

(voir diagr. n° IV). La premiere elevation (entre 32° et 40°)

caracterise les dislocations mesozoiques du type adapte;
la deuxieme marque le mouvement de 1'Eurasie vers l'ouest
au Trias; la troisieme et la quatrieme — le displacement du
continent au Cretace vers l'ouest et vers l'equateur respective-
ment. Les maxima des courbes des phases orogeniques
mesozoiques se deplacent aussi de gauche ä droite, selon le schema

E0l —>- Sj —> Dt —» Ct —> T, —> Cr:; pour chaque phase,

nous avons de nouveau deux directions de poussees
orogeniques, perpendiculaires entre elles.

Les mouvements orogeniques tertiaires ont eu lieu au
Paleocene, au Neogene et surtout ä la fin du Miocene. lis sont
caracterises par des directions suivant les paralleles et les

meridiens. Les dislocations suivant les paralleles sont tres

developpees au Sud-Ouest de la Transouralie (detroit de

Tourgai, Golodnaia Steppe), celles suivant les meridiens — ä

l'Est (Anadyr (10, p. 238), ile de Sakhaline, lies de la Nouvelle-
Siberie et autres endroits). Les plis du Kamtchatka, dont nous

parlerons plus bas, occupent une place ä part. Dans toute une
serie de regions, les dislocations paleocenes dirigees suivant les

meridiens (jusqu'au NNE) et les dislocations neogenes suivant
les paralleles (et jusqu'ä l'WNW) se coupent ä angle droit
(district houiller de Bouren-Zavitin, detroit de Tourgai et
autres endroits). Cela montre que 1'Eurasie s'est deplacee vers
l'ouest au Paleocene, vers l'equateur au Neogene. Fait remar-
quable, les failles predominent partout sur les plis. La cause en

reside, selon A. Borissiak, dans un phenomene caracteristique
du Tertiaire, et tout ä fait nouveau dans l'histoire de la terre:
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le morcellement des masses continentales (11, p. 336). Ce

morcellement a ioue un tres grand role dans la formation du
relief actuel de la Transouralie et de la configuration de ses

cotes. Les failles ont determine ies contours de l'Eurasie depuis
la frontiere de la Coree jusqu'ä Ghichiga, des cotes de l'lle de

Sakhaline et du Kamtchatka, etc. (8, p. 269). Autour des deux
maxima de la courbe (N, et Nn), entre 86°-94° et 175°-4°, se

trouvent groupes plus de 40% des dislocations tertiaires. La
courbe des fractures repete celle des plissements (voir tables
nos 8 et 8a, diagr. n° V). Les maxima Nr et Nn sont disposes ä

angle droit, fixant l'empreinte des mouvements vers l'ouest
et vers l'equateur. Le maximum N: se trouve ä droite de Cr: et
complete, en y ajoutant le dernier membre, le schema

Archeen: —> Paleozoiquej —>• Mesozoi'quej—> Coenozoi'quej.
Parmi les accidents du Quaternaire, on n'a constate que des

Table n° 8.

Dislocations du Tertiaire en mm
(1 mm 16 km).

Degr6s Toutes les
dislocations Plissements Fractures

176- 4

5- 13
14- 22

23- 31

32- 40
41- 49
50- 58
59- 67

68- 76
77- 85
86- 94

207
63
27
10
34
39
38
47
27

4

235

88,5
36
10

5

17
17

1

7

90

118,5
27

17
10
29
22
21
46
20

4

145

95-103
104-112
113-121
122-130
131-139
140-148
149-157
158-166
167-175

74
8

20

25
12
46
82,5

103,5

16
4

2

18
8
2

15
6

58
4

18

7

4

44
67,5
97,5

Total en mm 1102 342,5 759,5



PALEOGEOGRAPHIQUES DE SIBERIE 127

&ao/c/m

SPSOL Diagramme F

£

S/SO.

4480

3840 jr-i
A

3PCOi

2sea \ jr
/SSO \ 1

[ \

/380. \\ 11
11

\ \
\

*
l'''

SSO.

V
\

}
t

<

o%

Y

- cr-Hrt ^Sv \
<\< ^ k 8? ää § i11' i § % %

Fig. 6.

Dislocations du Tertiaire.
Plissements et fractures.
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Table 8a.
Caracteristique des dislocations du Tertiaire.

La longueur de la dislocation

Dislocations
du

Tertiaire

totale Partie disposde Inter- Direction
principale

de la
translation

du
continent

ues maxima
probables

en % de entre
les

maxi-

table n° 1:

en mm en km entre en mm lon¬
gueur
totale

les degrds de-
gres

ma

latitude
longitude

86°- 94°+ 178,5 52,1% 10%
176°- 4°

'lissements 342,5 5480
158°- 13° +

77°-103°

86°- 94° +
176°- 4°

236,5

263,5

69,0%

34,6%

30%

10%

90°

N — S

et
E —>- W
sensible-

180° 90°

Fractures 759,5 12150 ID©0 ment
158°- 13° + 450 59,3% 30% avec la 180° 93°

77°-103° meme
intensite

86°- 94° + 442 40,1% 10%

Toutes les
islocations 1102 17630

176°- 4°

158°- 13° +
77°-103°

686,5 62,3% 30%

oOCT>

180°

domine

90°

domine
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Table n° 9.
Les plissements et les fractures de la Siberie, suivant les phases orogenigues,

en mm (1 mm 16 km).

Degrte Al-
cMen

Eo-
zoiques

Silu-
rien

Devo-
nien

Carbo-
niffire Trias

Juras-
sique

et Cr6-
tac6

Ter-
tiaire

5- 13 83,5 55 74 63

14- 22 — 110 15 27 — 23 28,5 27

23- 31 2 143 64 42 11 31 63 10

32- 40 11 75,5 43 326,5 32 5 72 34

41- 49 52 47 34 76 140 59 29 39

50- 58 33 29 60 5 41 331 51 38

59- 67 23 46 — 1 6 93 50 47
68- 76 24,5 2 — — 6 18 63 27

77- 85 74,5 48 — — — 60 163 4

86- 94 106,5 31 — — 6 44 11 235

1 95-103 24,5 23 — — — 33 22 74

104-112 45,5 37,5 — — — 5 29 8

113-121 61 44 — 14 — 41 26 20

122-130 22 22,5 — — 18 8 9 —
131-139 27 50 — — 15 18 67 25

140-148 2 65,5 — — 4 15 31 12

149-157 — 50 — — — 3 69 46
158-166 — 58 54 — 21 — 224 82,5
167-175 — 47,5 — 2 5 52 291 103,5

176- 4 — 42 — — 1 62 137 207

Total 508,5 1055,5 270 493,5 306 956 1509,5 1102

2 I maximum
longitude 24° 30° 36° 45° 57° 81° 90°

3 II maximum
latitude 90° 120° 174° 180°

4* Max. I
inter. 9° — 14% 24% 66% 46% 35% 11% 21%

5* Max. II
inter. 27° — 31% 42% 90% 70% 51% 16% 28%

6* Max. II
inter. 9° 20% 4% — 3% 5% 2% 19% 19%

7* Max. II
inter. 27° 40% 10% — 3% 10% 4% 43% 35%

8* Max. I et II
inter. 27° 40% 41% 42% 93% 80% 55% 59% 63%

9

Direction de la
translation
du continent

N-i-S
E-»W

E^W
N-S E^W E^W E^W E->W N^S

E^W
N-S
E->W

* Longueur des dislocations les plus rapprochSes des maxima dans les intervalles indiqufes
en pourcent de la longueur totale.
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Precambrien Precambrten

O' I 18" I 36" I 34° I rfrjso'l K>ff\liff\lW\l6Z
9" 12" 43° 63' 81' 99" '/!" /33° WW

Echelle : 1 800 Km

A gauche les courbes des dislocations

suivant les eres.

A droite les courbes des dislocations

independantes, suivant les

phases et les cycles orogeniques

Fig. 7.

Echelle: 1 mm

Jet /\Cb-I

Ö' I /8" I 33'I 59' I ?'z' \ 90' I /bs\ /^H /44°\ I cr
9° 2?° 49" 63' 8r 99" 92" /33~ 133" /?/"

Diagramme VI.
75 verstes 80 km.
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fractures, parfois tres puissantes (8, p. 282). Dans la regle, leur
direction coincide avec les coordonnees geographiques actuelles.
Les grandes profondeurs des fosses du Tuskarora et de l'ocean
Glacial arctique temoignent de la translation de l'Eurasie vers
l'ouest et vers l'equateur, et les nombreuses fractures perpen-
diculaires entre elles qui ont pris naissance ä ce temps, le

confirment. Le schema des courants existant dans le sima qui a

ete dresse par Havemann (12, p. 289) montre que la rotation de

l'Eurasie continue — le deplacement du maximum I des

courbes de gauche ä droite le met en evidence. La table suivante
resume les donnees des tables nos 3-8 et nos 4-8a concernant
les manifestations independantes de l'orogenese (voir table n° 9).

Dans la table n° 9, le trait superieur (plein) qui s'abaisse

en formant des paliers indique la position de l'elevation maximum

(paleomeridien) de la phase d'orogenese correspondante;
le trait inferieur (pointille) montre la position de la paleolatitude.
La position la plus probable des maxima I et II (paleolatitudes
et paleolongitudes), exprimee en degres de leur deviation par
rapport ä la direction des coordonnees geographiques actuelles,
est representee sur les lignes 2 et 3; les positions des elevations
bien accusees sont encadrees d'un trait epais. Les lignes

4, 5, 6, 7 indiquent le % des dislocations paleolongitudinales
(4 et 5) et paleolatitudinales (6 et 7), disposees autour des

maxima I et II, entre 9° et 27°. La derniere ligne represente
la direction dominante des forces orogeniques pour les diife-
rentes phases. Le diagramme n° VI sert d'illustration ä cette
table. A droite du diagramme sont tracees les courbes des

dislocations independantes, ä gauche — les courbes complexes se

rapportant ä l'orogenese qui caracterise des epoques entieres.
Les maxima des courbes de droite, passes au trait epais,
determinent la position des paleocoordonnees.

La figure n° 8, montre d'une facon plus concrete le

deplacement regulier des paleocoordonnees de gauche ä droite. On

voit que les paleocoordonnees, qui se trouvaient ä 24° ä l'Eocene,
se sont deplacees regulierement pour atteindre 90° au Neogene;
cette derniere position est aussi celle des coordonnees actuelles.

On reconnait nettement le mouvement rotatoire du meridien,
ou, ce qui revient au meme, le deplacement rotatoire de



PALEOGEOGRAPHIQUES de siberie 131

Deplacement rotatoire du meridien depuis TArcheen.

Ar Archeen; Eo Eozoi'que; S Silurien; D Devonien;
C Carbonifere; T Trias; Cr Cretace; J et Cr Juras-
sique et Cretace; N Tertiaire.

Fig. 9.

Trajets du pöle suivant Wegener, Kreichgauer et Koppen.

Wegener 1922: 15' — Devonien, 14' — Carbonifere, 13' —- Permien,
12' — Jurassique, 11' —• Cretace, 10' — Paleocene, 9' — Eocene,
8' — Oligocene.

Kreichgauer 1925: I — Precambrien, II — Silurien, III — Carbo¬
nifere, IV — Tertiaire, V — Quaternaire.

Koppen et Wegener 1924:1 — Carbonifere, 2 — Permien, 3 — Trias,
4 — Jurassique, 5 — Cretace, 6 — Eocene, 7 — Miocene,
8-10 — Plioctoe, 11 — Güntz, 12 — Mindel, 13 — Riss,
14 — Würm, 15 — phase Baltique.

Archives. Vol. 28. — Mai-Juin 1941. 9
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l'Eurasie. Notons que les conclusions qui ont ete faites sont
confirmees par la determination des positions du pöle ä diffe-
rentes periodes de l'histoire de la Terre avec application des

donnees paleoclimatiques. II suffit d'examiner par exemple le

trajet du pöle indique sur les cartes de Wegener, Koppen,
Kreichgauer et d'autres, pour constater la meme rotation des

meridiens de droite ä gauche (de 0° ä 90°) (voir flg. n° 9).

Quoique les trajets du pöle soient indiques de fatjon un peu
fantaisiste, le resultat final, soit l'elevation du pöle de l'equa-
teur jusqu'ä sa position actuelle, est le meme chez tous les

auteurs. Les mouvements du sima selon Havemann (12)
confirment egalement le mouvement rotatoire de l'Eurasie.

II est interessant d'examiner de ce point de vue la structure
des cötes siberiennes de l'ocean Paciflque. Coupes de pro-
fondes cassures, les parages orientaux de l'Eurasie sep-
tentrionale devraient, sous l'action de son mouvement
rotatoire combine avec un deplacement vers le sud et vers
l'ouest, s'ouvrir peu ä peu vers le sud en formant des preeminences

de sial orientees vers le sud, et qui donneraient finale-
ment des lies. En effet, lorsqu'on examine attentivement la
carte (fig. 10), on constate une analogie complete avec ces

previsions. Au SE se trouve la mer du Japon, atteignant une
grande profondeur (carte n° 2) (profondeur moyenne plus de

3 km, maximum 3.712 m) (13, p. 30), et limitee par des dislocations

mesozoi'ques. Son isobathe de 1.000 m forme un angle
aigu qui dessine un coin entre le continent et l'ile de Sakhaline.
Probablement au Mesozoi'que dejä, l'extremite meridionale de

Sikhota-Alin penetrait en coin, au sud, dans la mer du Japon;
toutefois, par suite du deplacement du sial, eile eprouva une

poussee vers le nord (en trois etapes, d'apres Dounikovsky) et
forma un vaste charriage. Au nord, la mer d'Okhotsk, de

formation plus recente, est limitee par des cassures tertiaires;
la mer est moins profonde, au SE seulement il y a des fonds

depassant 3 km; la profondeur maximum est de 3.374 m
(13, p. 30). L'isobathe de 1.000 m forme une pointe qui penetre
vers le nord; les faibles plissements tertiaires du Kamtchatka,
de direction NE, et la guirlande des iles Kouriles, qui emergent
du prolongement sous-marin du Kamtchatka, completent
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l'analogie. Plus au NE, entre le Kamtchatka ä l'ouest et le

prolongement sous-marin du cap l'Olioutor ä I'est, on trouve
une nouvelle isobathe de 1.000 m qui decrit une pointe dirigee
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vers le nord. On est done en presence de trois phases de formation

des guirlandes insulaires: la plus ancienne, celle de Sakha-

line et du Japon, engendree au Mesozoiique, se trouve au Stade

le plus avance de separation; le groupe suivant, tertiaire, est

represents par le Kamtchatka et. les lies Kouriles; enfin, dans

la mer de Behring on voit apparaitre les lineaments de la

separation du sial sous forme du groupe d'Olioutor-iles du

Commandeur (le decollement de ces dernieres du continent
est lie aux fractures posttertiaires, 8, p. 282).

11 est fort probable qu'en calculant les courbes des directions

d'apres des cartes plus detaillees et plus recentes on obtien-
drait des resultats un peu differents, et que les maxima se

trouveraient deplaces de quelques degres ä gauche ou ä droite.

Toutefois, le riche materiel accumule au cours des cent dernieres

annees et classe systematiquement par V. Obroutchev fait
croire que les decouvertes ulterieures n'apgorteront pas de

modification fondamentale ä l'ensemble de la tectonique de la
Transouralie. La grande quantite de dislocations mesurees

(plus de 140.000 verstes) met en valeur les deductions faites
ici en permettant d'y appliquer la loi du grand nombre. II serait
interessant d'etendre la methode proposee ici ä d'autres regions
de la Terre pour tächer de jeter quelque lumiere sur les causes
de l'orogenese.

Resume.

Le deplacement du sial flottant sur le sima vers l'ouest
et vers l'equateur constitue une des causes principales de

l'orogenese. II existe une relation entre la direction des

dislocations et la direction des forces qui les engendrent: des

dislocations suivant les meridiens prennent naissance lors du
mouvement du sial vers l'ouest, des dislocations principalement
suivant les paralleles lors du mouvement vers l'equateur.
L'auteur a etudie de ce point de vue les dislocations plicatives
et, lä oü le permettait le materiel, les dislocations disjonetives
de Siberie. Les dislocations du type independant ont ete rangees
dans un groupe ä part, d'apres le temps de leur formation.
L'auteur a dresse une serie de tables et construit des diagram-
mes pour les differentes phases d'orogenese. Les tables donnent
les longueurs des dislocations (en mm; 1 mm 16 km) de



PALEOGEOGRAPHIQUES DE SIBERIE 135

9° en 9° ä partir de la latitude est dans le sens contraire au
mouvement des aiguilles d'une montre.

II y a lieu de distinguer deux genres de courbes de

dislocations plicatives du type independant: avec un maximum (I)
et avec deux maxima (I et II), separes par un intervalle de 90°

ou ä peu pres. De facon generale, les dislocations disjonctives
s'adaptent aux dislocations plicatives; lä oü il a ete possible
de construire un diagramme, on a constate que leur caractere
est identique (phase tertiaire). Les diagrammes des courbes des

dislocations reunis en un seul tableau montrent une regularite
remarquable dans le deplacement des maxima I et II vers la
droite selon le schema Archeen (E0) —- Silurien (S) —- Devo-
nien (D) —>- Carbonifere (C) —>- Trias (T) —* Cretace (Cr) —> Tea-

tiaire (N). L'intervalle de 90° entre les maxima I et II permet
de supposer que ces directions dependent des coordonnees

geographiques actuelles; leur deplacement regulier vers la droite
et la coincidence de Nr et Nn avec les longitudes et les latitudes
actuelles indiquent que nous avons affaire ici aux paleolon-
gitudes (I) et paleolatitudes (II) dont l'empreinte resta figee

sur la face de la Terre.
Le sens uniforme de la rotation des paleocoordonnees, qui

est toujours celui des aiguilles d'une montre, prouve que
l'Eurasie a eu un mouvement de rotation en sens inverse, ou,
ce qui revient au meme, que le pöle a eu un mouvement
ascendant et que, parti de l'equateur actuel, il gagna sa position
d'aujourd'hui. II est interessant de noter que Havemann est

arrive par une voie differente aux memes conclusions quant ä la
rotation de l'Eurasie. En se basant sur les donnees paleocli-
matiques, Al. Wegener, Kreichgauer, Koppen et d'autres
auteurs ont Signale depuis longtemps dejä le deplacement du

pole a partir de l'equateur jusqu'ä sa position actuelle.

Ainsi, la methode de mesure des directions et des longueurs
des lignes tectoniques a confirme une fois de plus les conclusions

faites anterieurement. L'auteur n'a malheureusement

pas la possibilite d'etudier de ce point de vue la tectonique des

autres parties du monde. II est probable que leur analyse jette-
rait une lumiere nouvelle sur les paleopositions du pöle et elargi-
rait considerablement l'horizon de nos connaissances geologi-
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ques concernant la structure et le caractere du mouvement des

continents au cours des dernieres eres geologiques. L'analyse
des intervalles angulaires entre les maxima des differentes
phases de l'orogenese posera peut-etre de nouveaux jalons
facilitant revaluation de la duree des periodes geologiques.
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